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Arme e-soc i et e

La Garde suisse pontificale,
un corps trop peu connu

Maj Francois Gillard

II y aura bientöt cinq cents
ans que ce corps existe et cette
troupe, dernier vestige du
Service suisse ä l'etranger, n'est
guere connue chez nous.
Reserve aux jeunes ayant effectue
leur service militaire, d'une taille

minimale de 174 cm, de
confession catholique romaine, en
possession au minimum d'un
CFC et de reputation irrepro-
chable, ce corps a ses quartiers
ä Rome dans fenceinte de la
Cite du Vatican.

Sa mission consiste ä proteger

le Pape et la Cite du Vatican.

Fort d'une centaine d'officiers,

sous-officiers et gardes,
il a vu recemment ses effectifs
augmenter, ä l'initiative de son
nouveau commandant. Depuis
peu aussi, un officier de langue
frangaise est entre dans ses rangs.
Cela a eu pour effet de renforcer

l'esprit de corps, apres la
malheureuse affaire qui a
recemment defraye la chronique.

Cette mission aupres du Pape
consiste essentiellement en la
garde des diverses entrees, ainsi

que le service d'honneur lors
de visites de chefs d'Etat et des
ceremonies religieuses, fort
nombreuses au Vatican. Tout visiteur

deambulant aux abords de
la Cite a certainement pu aper-

cevoir ces jeunes gens montant
la garde aux acces de celle-ci.
Nous devons dire que, par leur
tenue. leur immobilite et leur
prestance, ils n'ont rien ä en-
vier ä d'autres gardes teile que
celle, notamment, de Buking-
ham Palace ä Londres.

Relevons qu'en cette Annee
sainte et du bimillenaire, l'af-
fluence est impressionnante et
les services speciaux tres
nombreux. Aussi, le commandant
de la Garde suisse a-t-il eu une
initiative interessante: les
anciens gardes retournes au civil
ont ete contactes en vue de

reprendre du service pour une
courte periode (un mois). De
nombreuses reponses favorables

sont arrivees et l'on peut
voir des gardes qui, cette
annee, effectuent une sorte de

cours de repetition, heureux de

«remettre ga» pour une periode

limitee!

Le 6 mai 2000 des 17 heures,
le jour commemoratif du sac
de Rome sous le pontificat de
Clement VII, ce ne sont pas
moins de 35 nouveaux gardes
qui ont prete serment, au
milieu d'un public de quelques
3000 invites. dans la cour Saint-
Damase. Ils portaient leur
celebre uniforme inspire de la
Renaissance italienne, aux
couleurs bleu, rouge et jaune, re-
couvert d'une armure et coiffe
du morion (casque), sur les
flancs duquel figurent les ar¬

mes du Pape Jules II qui crea la
Garde suisse pontificale en
1506. Le president de la
Confederation, Adolf Ogi, honorait
de sa presence cet instant so-
lennel et, apres l'aumönier de
la Garde, il apporta le message
de la mere patrie. Parmi les
invites, au nombre desquels l'on
remarquait de nombreux
conseillers d'Etat, le divisionnaire
Luc Fellay representait notre
armee.

Chaque nouveau garde preta
le serment, la main gauche posee

sur le drapeau de la Garde,
la droite levee avec les trois
doigts etendus: «Je jure d'ob-
server, loyalement et de bonne
foi, tout ce qui vient de m'etre
lu aussi vrai que Dieu et ses
Saints m'assistent.»

L'execution des ordres et
mouvements d'ensemble fut
parfait, demontrant une grande
maitrise et precision dans
l'execution de ceux-ci. Nous avons
retire de cette ceremonie une
vive impression quant ä cette
troupe et pouvons assurer qu'elle

est une image tres positive
de notre pays ä l'etranger.

En ces temps de recherche
d'une vie facile, il est reconfor-
tant de voir des jeunes gens qui
consacrent un temps de leur vie
au service de leur ideal.

F. G.
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